Le coin des classiques: 


L'AGONIE 
DU BISMARCK 


Première bande dessinée commune de Jean- 
Michel Charlier et Victor Hubinon, cet épisode 
indépendant de la série BUCK DANNY, inédit en 
album, a été repris et remonté d'après sa 
première publication en noir et blanc dans 
SPIROU en 1946 (N°5 439 à 454). 


L' AGONIE DU BISMARCK 


“EST « L'agonie du ‘’Bismarck”' » qui marqua 

les débuts de la collaboration de Victor 

Hubinon et Jean-Michel Charlier. Une collabo- 
ration vite muée en amitié solide, puisqu'elle allait 
durer trente-cinq ans et donner naissance à plus 
de 70 albums. 

Jusque-là, chacun travaillait de son côté pour 
SPIROU et dessinait. Ce qui rendait difficile un 
travail commun. D'autant qu'à cette époque, le 
prix payé pour une « planche » était dérisoire. Il 
leur fallut donc mettre au point une formule de 
répartition du travail et de sa très maigre 
rétribution. Elle allait fonctionner des années 
durant, à la complète satisfaction des deux 
partenaires : Charlier écrivait le scénario, dessinait 
avions et bateaux; Hubinon se chargeait des 
personnages autour desquels Charlier campait 
également les décors. Il lui incombait aussi dans 
son découpage de doser savamment le nombre 
de cases à réaliser par chacun, de telle sorte que, 
dans chaque épisode de 44 planches, ses gains et 
ceux de Victor Hubinon s'équilibrent équitable- 
ment. 

La mode était alors aux récits de guerre. Le 
second conflit mondial venait tout juste de se 


Un avion embarqué angl hy» du 
porte-avions « Ark Royal ». Ces appareils em- 
portaient indifféremment bombes et torpilles. 
Ce sont eux qui endommagèrent le gouvernail 
du «Bismarck», le rendant incapable de 
manœuvrer, ce qui permit à l'escadre anglaise 
de rattraper la flotte allemande qui tentait de 
gagner Brest. 


Les cuirassés anglais « Hood » et « Renown ». Le « Hood » 
fut coulé par le «Bismarck» lors de l'engagement 
aéronaval qui mit aux prises l'escadre allemande et la 
flotte britannique le 21 mai 1941 entre le Groenland et 
l'Islande. 


terminer et tous les journaux de jeunes regor- 
geaient de séries militaires, sans parler d'innom- 
brables petits illustrés uniquement spécialisés 
dans le genre et pratiquant un manichéisme 
absolu : d'un côté les bons et loyaux alliés ; de 
l'autre les immondes et déloyaux tortionnaires 
nazis et japonais. 

Hubinon et Charlier s'efforcèrent de ne pas 
tomber dans ce travers, et c'est pourquoi ils 
choisirent pour premier sujet l'histoire du « Bis- 
marck », qui se limitait strictement à un duel loyal 
entre marins et aviateurs des deux bords. Le 
« Bismarck » était le cuirassé le plus moderne de la 
Kriegsmarine. La quasi élimination de celle-ci, dès 
le début de la guerre, avait déterminé l'Amirauté 
allemande à en faire la pièce maîtresse d'une 
flotille corsaire destinée à semer la destruction sur 
les plus lointaines lignes de ravitaillement par mer 
des Alliés. Evadé de Kiel, le « Bismarck » et ses 
bâtiments d'escorte avaient aussitôt dû se terrer 
au fond d'un fjord norvégien, en attendant que la 
protection du brouillard et du mauvais temps leur 
permette de forcer le blocus exercé par la Navy et 
la RAF... 


Le « Prinz Eugen » en plein engagement contre la flotte 
anglaise en mer d'Islande lors de la bataille qui l’opposa 
avec le « Bismarck » aux cuirassés anglais « Hood » et 


L'une des dernières photos du « Bismarck», « Renown ». 


prise dans l'Atlantique en mai 1941, alors qu'à 
la tête d'une escadre allemande il se préparait 
à la guerre de course. 


Un des avions-torpilleurs basés à terre de la 
Navy. Il participa à la bataille finale du 27 mai 
1941. 


L port de guerre 
in n myélérieux cuirassé se pré. 
pare à appareiller le lundi 
9 moi 


MESSIEURS..LE REICH ENTIER 
A LES YEUX FIXÉS SUR NOUS. 
APRÈS UNE LUTTE HÉROÏQUE.. 


ee 
Voici le récit véridique de 
l'odyssée du cuirassé cor- 
saire ‘Bismarck”.. apres avoir 
infesté |Atlantique Nord. il 
fut anéanti par la R.A.F. et la 
Royal Navy au cours d'une 
poursuite palpitante. 


NOM DU'BISMARCK'", NOTRE 
AURE NÉ SERA 


B: 
mar ck”prend le large pour 
destination inconnue … 


RIEN... RIEN... TOUJOURS RIEN. 
DECIDÉMENT NOTRE BUTIN EST 
MAIGRE AUJOURD'HUI MEME 
PAS _UN_PETIT_SOUS * MARIN ./"% 


D'ACCORD, DICKY. PAR AGQUIT DE 
CONSCIENCE JE POUSSE JUSQU'AU) 
PROGHAIN. RIORD PUIS, NOUS, 


HO VOE.. DEMI* TOUR, GE N°EST 
PLUS LA PEINE DE "NOUS FATI- 

GUER.NOUS NE DÉGOUVRIRONS 
R RIEN GETTE FOIS-CI, 


reconnaissan 


de Norvège, “ roximité de Bergen. ES: 
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VOICI CE FJORD.EXAMINONS-LE AH GA 7. MAIS J'AI, LA BERLUE 
Di ES BON Loue Er er ATTENDAIS 


E PLUS PRI 


Re a) 
Une vision inouie vient d'apparaître 
a l'observateur. 


DEMI-TOUR. J'AI UN TAS | 
L SERAIT D0M-| 
LI 
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DIABLE!.VOILA QUI EST INTÉ- 


(UNE HEURE PLUS TARD F 
EST VENUE, 7 OH-ÉCOUTE, LE MOTEUR BA- 
Fey NUIT hs s| WT: ÊTES 
aug ARE non 

W D. + 


JE vous 


JIM À ATTEINT LA MAISON 
DE SON AMI. 


ñ ET UN PEU PLUS TARD.... 


masse me 


Cut RESTE | |TED A VOULU PILOTER LUN-MÊME| 


por cl 
'auouN DOUTE. CE SONT LE LE BIS 
MAROK-ET LE/PRINZ 6. 0° Es 
(BIEN... JE VAIS FAIRE LE SAIRE.… 
ALLEZ VOUS REPOSER 


ENFIN, SE PRODUIT 
DELA RIOND LT VIDELA ri 
ÉÉRRANOE A DRPARU. 

Se 


FORGEZ LA YAFEURT-BRENTORDONNEZ | [DE LA PART DU RADIO SN LES NAVRES 
PAR RADO À CES AAVIRES UE SE FARE BL ne RÉPONDS À SES 


teams 130 LAIOUR DE TIR À DENTIFIÉ ET 


SOUDAIN, SUR LE BIS! se L'ÉNNEMI 


DONNEES DUBUT: JOUR LES "3OLALLENANDS 
233 MILLIÈMES PI LOURI : D T ET. > 
PARÉES1FEU À VOLONT É! “ Z 


LA-BAS À L'HORIZON LES CANONS AW - 
GLAIS ONT CRAGHÉ Li LES PREMIERS MAS 
LEUR TIR EST TROP COUR 
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dau 
s'achève le ‘Hood. 
ic por l'arrière. 


[Durement touché, lui aussi, le’ Prince 

of Wales. doit l'uir devant la supé- 

rionté écrasante de l'ennemi. 
— 


D 


(4 bord des corsorres Mars jo joie 1a 
< 


le. 
\AlJemagne, l'enthousiasme 
-chaine our la 1®fois le 


Moi. le ‘Bis 
trohée huileu: 


de lo Home Fleet. Celle-ci a re: 
“Prince of Woles”et 
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bord dy Vichorious:les appareils 
à décolier… Un roid de mai 


[Le chef d'escadre donne oussitôt 
l'ordre_ d'attaquer 


[Mois les acouteurs dy Bismarck ont 
s 


Quelques secondes aprés toutes les 
(pièces du Bismorck déclenchent un 


Lorguée à bout portant, une torpille 


fonce vers le’ Bismorck 
+R +, 


deux Swordfish” ef 
"S'écrosent en flammes 


" 
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À l'amirauté de Londres 


(Mais te la nuit 3 Carolina. 
fouillent la rone où le” BIsmarck 
s'est dronogp, 


onvaiaure wonuosr vues 


2] [ET pour ne négliger aucune possibili-| 
des Hucsone survient à à 
ldu Donemark 


26 mal 10h. du matin. Un Catalina 


corsaire Allemand ouvre le fa 


en patroiille dans le détroit du ontre l'avion, mais en vain. 
Ce v # 


ms. de Jà, le 
sur lo piste du Grasse Allemand 
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d'heure du matin 3 contre - 
leurs conduits par le Cossock 
aquent le cuirassé à la torpiile 


La 


fois, les torpilleurs attaquent... le Bismarck est touché par 3 
2 échtes à bout portent ed 


ee — 7 nest # 


le 27 mer à l'ude lilont pénible 
ment 0 noeuds. le corsaire eme 
core de Av! EE 


ouvrent ua fes terrible sur l'E 
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Vois à 8h45, loufe une escodre Anglaise jallit soudain ée lo brume. 
SJ : À. C'est l'haffot. 


Bientôt, lo Hoîte anglaise. victorieuse. regagnait sa base... protégée 
par les fidbles appareils du "Coastai Command © Ainsi le 27 moi d 10h, 
du matin s'achevalt la fragique odyssee au Bismarck;cutrassé corsaire. 


One. ne.000 ro NES 
EN 1936 ni 
VITESSE MAX 3! NOEUDS 5 


24e 
PAGE L200 HOMMES 


ROONE Y LE RAMILIES 
ANCÉ EN 1929 34 000 TONNES 1919 Es 
VITESSE ma. 83 MOEUDS 3 PSP UE PRO 
LONGUEUR 2:16 MÈTRES LUR 199 MÊTRES 


ÉQUIPAGE 1320 HOMMES IPAGE LIBO HOMMES 


